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Magdalini Manoliaki, Voltaire burlesque : le voyage dans « La Pucelle 
d’Orléans » (sous la direction de S. Menant, Université Paris-Sorbonne).

Dans cette recherche, nous nous proposons d’étudier Voltaire burlesque 
et le thème du voyage dans La Pucelle d’Orléans. En écrivant son épopée 
héroï-comique, Voltaire ne prétendait nullement faire œuvre d’historien ; les 
exploits de Jeanne d’Arc sont racontés sur un mode burlesque. Dans cette 
thèse, qui comporte deux parties, nous nous proposons de poursuivre les 
brillantes études déjà conduites sur La Pucelle d’Orléans de Voltaire.

La première partie constitue une longue introduction critique sur la 
tradition burlesque, sur Voltaire burlesque et sur la genèse de La Pucelle 
d’Orléans. Le premier chapitre, consacré à la tradition burlesque, présente 
un mode d’écriture, tout à fait spécifique et daté, venu d’Italie et d’Espagne 
avec le comique, la parodie et la farce, qui émerge en France au cours de 
la première moitié du xviie siècle. Le burlesque se définirait comme étant 
l’emprunt parodique des thèmes d’œuvres vénérées à l’instar de l’Énéide de 
Virgile ; le comique se fondant alors sur le décalage dans la réécriture entre ce 
qui est attendu par le lecteur (l’adéquation entre le style et le sujet traité) et le 
traitement volontairement décalé. La nouveauté du style burlesque en France, 
son rapport parodique à des textes admirés, l’art du comique qu’il impliquait 
visaient à susciter la surprise et l’admiration du public et, dans un second 
temps, à la reconnaissance de l’expertise des auteurs. Alors que l’histoire 
littéraire consacre souvent le xviie siècle comme étant le « Grand Siècle », 
pour exprimer la formation d’une esthétique « classique » prétendument 
hégémonique, le burlesque semble en fait omniprésent. Nous découvrons un 
autre xviie siècle ; c’est cette marginalité qui occupe volontiers le centre de 
notre attention.

Dans le deuxième chapitre, nous considérons Voltaire en tant que poète 
burlesque. Délaissant volontiers, pour se divertir, ses œuvres sérieuses, 
Voltaire installe sa vision du monde sur le mode burlesque. Mais aussi parce 
que ce sont surtout l’esprit, la galanterie et le libertinage que recherche cette 
génération du xviiie siècle, qui veut d’abord s’amuser, et qui ne demande 
au poète que d’être agréable. Voltaire a touché un vaste public qui admirait 
l’auteur pour son esprit, sa finesse et sa liberté d’allure.
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Nous aboutissons dans le chapitre suivant à la genèse de La Pucelle. Au fil du 
temps, les interprétations du rôle de Jeanne d’Arc ont varié. Au xviie siècle, il 
y avait longtemps que Jeanne d’Arc n’éveillait plus de frisson de pitié. Aussi 
le poème est-il sous-tendu par l’image que le xviiie siècle, et Voltaire en 
particulier, se fait de Jeanne d’Arc. Le plaisir que trouvait Voltaire à écrire les 
chants de son poème héroï-comique apparaît dans la longue et discontinue 
genèse de La Pucelle : le poème est fait de morceaux disparates qui servent de 
lien au thème du voyage.

Les voyages conviennent à la passion du mouvement qui caractérise le 
xviiie siècle et l’opposent à l’âge classique du siècle précédent, qui prônait 
la stabilité. La Pucelle d’Orléans reflète ce goût des promenades à travers le 
vaste monde. C’est la raison pour laquelle nous avons trouvé intéressant de 
nous pencher sur le voyage burlesque dans le poème, dans la deuxième partie 
de notre thèse, et plus exactement sur le mouvement dans notre quatrième 
chapitre. L’épopée héroïque a besoin de mouvement. Elle s’exprime, dans 
La Pucelle, par le mouvement rapide des personnages. La phrase elle-même 
et les vers sont conduits en fonction d’effets à produire. Le mouvement 
des personnages a surtout pour effet de souligner de façon burlesque le 
comportement de certains d’entre eux.

Nous exposons ensuite dans le chapitre suivant les différentes figures de 
voyageurs dans le poème. Voltaire semblait s’en amuser. Contrairement aux 
œuvres historiques de Voltaire, Jeanne d’Arc est représentée comme une 
fille légère. Le triomphe des passions sur la pudeur est typique d’un poème 
qui se veut une satire de la vierge qui a sauvé la France. Les protagonistes 
de La Pucelle sont en réalité des stéréotypes plutôt que dotés de vraies 
personnalités, capables uniquement d’actions mécaniques et burlesques. Ils 
ont chacun un trait principal qui se révèle à chaque étape de leur voyage, 
symbolisant les divers types de femmes, de courtisans, de grands et de clercs. 
Certains voyageurs représentent des instruments au service du récit. En raison 
de leurs ressources comiques, ils renforcent les lignes morales, philosophiques 
et satiriques du poème.

Dans le sixième chapitre, nous nous intéressons aux moyens de transport des 
personnages. Comme dans bien de ses contes, Voltaire exhibe sa compétence 
en matière de moyen de transport. Cependant, certains d’entre eux sont ici 
utilisés pour dévaloriser encore une fois l’héroïne du poème. C’est surtout sa 
fantaisie créatrice sur les moyens de transport bas que le poète exhibe dans 
son poème.

Le septième chapitre est consacré au temps et à l’espace dans La Pucelle 
d’Orléans. Nous ne trouvons pas de chronologie précise ; les moments sont 
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simplement juxtaposés. Le poème utilise l’espace à d’autres fins : par l’absence 
de description et la réduction à des lieux symboliques. Loin de rechercher le 
centre, le voyage humoristique se veut au contraire excentrique, valorisant la 
dispersion et les destinations marginales. Les personnages donnent également 
l’impression de piétiner dans un espace restreint. Tout est dans le ton et la joie 
de la parodie de l’épopée.

Le huitième chapitre présente les divers types de voyage dans le poème. 
La Pucelle d’Orléans devrait relater l’expédition militaire de Jeanne d’Arc ; or, 
le motif premier du voyage de la plupart des personnages semble rapidement 
être oublié. À part les entreprises de conquête des personnages, intrigue 
principale de l’histoire de Jeanne d’Arc, nous constatons, dès le troisième 
chant, toute une série de voyages qui n’ont aucun rapport avec l’action d’une 
épopée sérieuse. Les activités humaines sont hétéroclites aux yeux de Voltaire, 
et sont conduites par un besoin universel de mouvement.

Le neuvième chapitre démontre comment les effets de rythme dans 
La Pucelle d’Orléans ne constituent pas un jeu gratuit, mais une forme 
d’écriture traduisant un projet d’action. Le récit du poème se développe 
autour d’un noyau central : Jeanne doit conduire les Français à délivrer 
Orléans ; cependant, le poème ménage plusieurs itinéraires répartis entre 
différents chants. Une série de plans secondaires, principalement constitués 
par les aventures de personnages satellites ou des digressions, plans qui 
présentent tous des rapports plus ou moins directs avec le noyau central, 
viennent se bousculer dans le récit. Cette composition digressive est nécessaire 
au burlesque. Les nombreuses interruptions et digressions que présente 
l’incontestable liberté de construction de La Pucelle offrent aussi une autre 
occasion de dévaloriser Jeanne et ses valeurs, tout en les louant officiellement. 
Elles évitent surtout la monotonie et autorisent l’usage du suspens.

La suite de la recherche nous permet de constater qu’en dépit de la décence 
que Voltaire pratique dans ses pièces de théâtre, il pouvait être licencieux 
dans d’autres ouvrages. Si nous nous rappelons que Voltaire composait des 
tragédies desquelles il excluait tout élément grossier, nous pourrions nous 
étonner des péripéties grivoises de La Pucelle auxquelles nous nous attachons 
dans notre dixième chapitre. Texte narratif par excellence, le poème épique 
s’empare du voyage en tant qu’aventure ; la mobilité étant un gage de variété.

Le onzième chapitre a pour objet l’hétéroclite dans La Pucelle d’Orléans. En 
imitant le Roland furieux de l’Arioste et en y puisant, le premier, de nouvelles 
inspirations littéraires, dégagées de la contrainte des traditions, Voltaire viole 
l’esthétique dite « classique ». Les thèmes épiques traditionnels de la guerre 
et de la nation sont subalternes par rapport aux questions d’amour ; et le 
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poème est ainsi présenté comme un genre hybride, hétéroclite et démontrant 
le mauvais goût. Cependant, ces détails hétéroclites ne sont pas gratuits. Ils 
signalent en réalité un échec esthétique et signifient, par le chaos littéraire, le 
chaos dans la société et dans le royaume politique.

Cette thèse nous a permis de conclure sur la spécificité du traitement 
burlesque de Voltaire dans La Pucelle d’Orléans. Aussi notre travail s’achève-
t-il sur le message burlesque du poème. Voltaire écrit La Pucelle pour amuser 
ses lecteurs ; mais nous sentons aussi qu’il veut prouver que l’homme est 
immensément malheureux sur cette terre. Contrairement à la sédentarité, 
qui représente l’œuvre de Voltaire en général, La Pucelle ne nous offre pas 
de solution. Le voyage ici aboutit à une instabilité, qui permet de rester à 
la surface de la vérité pour, dans un moment syncopé, s’y référer et, dans 
un même moment, la fuir. Dans la plupart des cas, la dérision l’emporte. 
Aussi les digressions du poète ne sont-elles pas uniquement des amusements 
gratuits ; les détours des différents voyages sont surtout une façon simplement 
plus longue et plus complexe pour parvenir à sa destination. La digression 
répond à une stratégie astucieuse et devient une manière de formuler un 
argument qui, directement énoncé, pourrait heurter. La Pucelle d’Orléans 
ne cherche pas seulement à distraire le lecteur ; les péripéties burlesques des 
personnages servent de paravent à un message philosophique et ont pour 
objectif de dénoncer les travers de la société de l’époque afin d’en améliorer 
les mentalités. Voltaire cherche surtout à mettre la fiction au service de la 
propagande. Pour lui, tous les moyens littéraires sont requis pour « écraser 
l’Infâme », même le mode burlesque.

revue_voltaire_9_C7.indd   390 14/05/2009   11:20:50

  


